
 

 

qu’il dépose aux 
pieds de Notre 
Dame de Fatima.  
À midi sonne l’An-
gélus. Nous nous 
arrêtons pour nous 
tourner vers Notre-
Dame.  
La fin de la se-
maine scolaire est 
marquée par un 
grand moment : 
nous assistons à la 
messe et, les uns 
après les autres, 
nos élèves peuvent 
être enfants de 
choeur. Que de 
patience certains 
garçons doivent 
puiser au fond de 
leur cœur pour at-
tendre leur tour !   

Notre vie  
spirituelle 
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Il est bon de rire 
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L 
a classe 
Saint-
François de 

Fatima vit au 
rythme de l’Église.  

Chaque semaine, 
un élève est en 
charge de diriger 
la prière, ce qui est 
une mission très 
prisée. Après avoir 
fait l’appel, écrit la 
date au tableau 
et... nourri les 
poissons, les élèves 
se tournent vers le 
Seigneur. Le res-
ponsable «  Prière » 
demande à chacun 
quelles sont ses 
intentions pour la 
journée. Il les écrit 
sur un petit papier 

Notre coin prière 
tient une place parti-
culière dans notre 
classe. Pas un matin 
sans qu’il nous ras-
semble autour de 
Notre-Dame et de 
saint François de 
Fatima. Le père 
Blanc, bénédictin de 
l’abbaye de Triors et 
sœur Victoire-Marie 
de Saint-Michel Ar-
change, ICRSP (fille 
de notre chère ma-
dame Lobel) parta-
gent également une 
place d’honneur : 
nous prions pour eux 
comme nous savons 
qu’ils le font pour 
nous ! Quand ils le 
peuvent, il nous ren-
dent également vi-
site. 



 

 

Chaque semaine, le chanoine 
Paul Le Brethon, vient dans la 
classe nous enseigner le caté-
chisme. Il nous parle aussi des 
évangiles, du temps liturgique, 
des histoires de la Bible. Par-
fois, il nous fait un dessin, car il 
est très doué !  
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À l’école de Dieu. 
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Trimestriellement, nous avons 
la chance de pouvoir nous con-
fesser avec lui. Il nous explique 
les commandements et nous 
donnent de bons conseils. 

Ses préceptes s’avèrent pour 
nous d’une brûlante actualité 

dans nos vies et sont bien plus 
intéressantes que le virus  qui 
nous aura bien ennuyé cette an-
née ! 

Nous apprenons combien Jésus 
nous aime et comment nous 
devons L’aimer. 
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Chaque jour de la semaine, une 
messe est célébrée à l’école, par 
nos chanoines.  

Pour nous, le vendredi est un 
jour de joie !  

La classe SFF assiste à la sainte 
messe avec une partie du col-
lège de garçons, car la chapelle 
est trop petite pour tous nous 
contenir. 

Sophie est la seule jeune fille 
présente dans l’assemblée ! 

Benoist tient son pupitre dans la 
chorale. 

Pour les garçons, chacun attend 
« le » vendredi qui lui permet-
tra , sous la tutelle d’un aîné, de 
s’approcher de l’autel comme 
enfant de chœur… 
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Introibo ad altare Dei... 



 

 

 

 

« Mon bon ange, compagnon, maître, gou-

verneur, seigneur, roi, prince chéri et bien-

faisant, toi qui veilles sur moi avec tant de 

bonté, toi en qui j'ai tant de confiance et je 

n'en aurai jamais assez, toi qui me soutiens 

en tous les instants de la vie... Prie pour moi.  

Groupe scolaire Saint Dominique 

CLASSE  

SAINT  FRANÇOIS DE FATIMA  

 

L’AUTOMNE  

AU COIN DU BOIS 

 

 

L'automne au coin du bois, 
Joue de l'harmonica. 
Quelle joie chez les feuilles ! 
Elles valsent au bras 
Du vent qui les emporte. 
On dit qu'elles sont mortes, 
Mais personne n'y croit. 
L'automne au coin du bois, 
Joue de l'harmonica.  

 

 

 

Maurice Carême 

Poésie du mois 

18 avenue Charles De Gaulle 

78230 LE PECQ 

 bhx.francoisdefatima@ecole-saintdominique.org  

Prière du mois 
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marquer le signe d’apaisement, 
pour une franche poignée de 
main, si virile qu’elle arrache à 
Ben des cris de douleur : 
« Ouille, ouille, ouille !!! ».  
Intervient alors Raphaël qui, 
soucieux du respect des régle-
mentations sanitaires en vi-
gueur, souhaite mettre un terme 
à ces dangereux épanchements : 
« Bon, Ben et Benoist, c’est pas 
bientôt fini, les papouilles ?! » 

Mardi matin. Ben et Benoist se 
disputent. Rapidement, ils s’ac-
cordent sur la nécessité de se 
pardonner. Prenant les devants, 
Benoist saisit la main de Ben et 
lui fait un baisemain (avec les 
gestes barrière, l’accolade est 
juridiquement prohibée, et Be-
noist est avant tout un gentle-
man...). Véhémente protestation 
de Ben, qui se défend et ré-
torque : « Je ne suis pas une 
fille ! ». Benoît opte donc, pour 

Le temps de rire... 


